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Au début de l’année 2011, je me retrouvais dans une configuration propice au redémarrage d’une véritable ENL (Entreprise du Numérique Libre). J’avais fait des économies pendant mes trois dernières années de travail à plein temps et j’étais devenu l’heureux propriétaire d’un logement dans Clermont‐Ferrand. Cette situation financière relativement confortable était inédite pour moi et je me sentais libre de tenter une aventure entrepreneuriale plus ambitieuse, surtout que j’avais désormais quelques années d’expérience derrière moi. Un ami commercial me conseilla de rentrer en contact avec une société d’expertise comptable locale, qui accompagne ses clients avec l’aide d’un coach. Cette formule me plut et je commençai une série de rendez‐vous pour élaborer un plan d’affaires et préparer la création d’une société sous forme d’E.U.R.L, c’est‐à‐dire une société à gestionnaire unique, toujours sous l’appellation Libre Expert. Cette démarche m’amena jusqu’en 2013 et durant cette période de préparation, j’ai effectué diverses missions de service informatique sous le mode du portage salarial (formule permettant de facturer via une société dont vous êtes légalement le salarié, vous apportant les avantages du salariat tout en restant libre de vos démarches commerciales). Et, le 1er novembre 2013, la société Libre Expert démarra officiellement son activité. Entre les assurances, la prévoyance, la création des statuts juridiques, les frais de comptable, le coût d’immatriculation de la société et l’apport en capital déposé à la banque, la part d’investissement de mes économies était importante. Évidemment, dans le but de fonder une entreprise pérenne.


Le domaine du logiciel libre est relativement vaste, mais je devais faire des choix pour développer une expertise qui saurait séduire les entreprises. N’ayant au départ que des hypothèses à tester, j’acceptai une grande variété de projets, du site Internet reposant sur Joomla ou Wordpress, en passant par l’ERP Dolibarr, jusqu’au serveur assemblé fonctionnant avec Debian ayant plusieurs fonctions, pour une TPE désireuse d’utiliser des logiciels libres. Un site connu de vente en ligne me demanda de mettre au point une clé USB capable de démarrer sur un système GNU/Linux avec persistance des données de configuration pour être distribuée avec tous les ordinateurs en kit vendus sur ce site. J’adhérai aussi à un syndicat d’entreprises du même secteur que moi et j’arrivai à trouver des opportunités grâce à mon réseau professionnel. Je pris successivement trois stagiaires au total, que je mis sur des missions assez importantes pour l’entreprise. Je m’efforçais aussi d’essayer de percer dans le secteur des logiciels libres pour établissements scolaires, car j’avais un bon client de ce type et j’espérais en fidéliser d’autres. Les premiers mois de la société étaient florissants, dans mon for intérieur j’étais optimiste, et je souriais étrangement en entendant la chanson de Charles Aznavour, Je m’voyais déjà. Mais le vent tourna pendant la deuxième année d’exercice de la société.


J’avais pris pour habitude de déléguer la programmation de certains bouts de code à des sous‐traitants, car je m’estimais plus lent et moins efficace qu’un spécialiste de tel ou tel logiciel et je m’efforçais de garder la main sur les projets. Mais un jour un de mes sous‐traitants qui avait un peu négligé son travail et pris du retard, déclencha une dispute avec le client final qui prit une tournure juridique. Le projet stoppa net et mon client tenta de récupérer de l’argent par intimidations, avec l’aide de son avocat. Un autre problème surgit presque au même moment, une commande de matériel assez importante passée via ma boutique en ligne s’est avérée être issue d’un client qui ne récupéra jamais son bien, mais réussit à ce que ma banque avec l’argent de Libre Expert le rembourse intégralement plusieurs mois après les faits, le matériel en question m’ayant été retourné par le transporteur, il me resta sur les bras et je dus le brader. Aussi, la dynamique initiale s’essoufflait et les nouveaux clients étaient plus rares, mes actions commerciales n’engendraient pas les résultats escomptés. Je lançai un projet amélioré de ma clé USB que je nommais Libre OS USB, qui parvint à être financé par des contributions sur un site de crowd funding. Malgré mes tentatives d’insuffler du nouveau, les différentes charges de la société devenaient plus pesantes, le salaire de 500 € que je me versais chaque mois devint une charge importante. C’est alors que je tombai malade, sans trop de gravité, rassurez‐vous, mais la dynamique entrepreneuriale en prit un sérieux coup. Pendant près d’un mois, je fus hospitalisé et gérai mon entreprise à bout de bras. Et je finis en décembre 2015 par me résoudre à liquider la société qui était incapable de payer ses charges et commençait à s’endetter. Mon entourage familial, peu enclin à encourager mes objectifs entrepreneuriaux, m’aida tout de même à éviter la catastrophe financière. La liquidation de Libre Expert commença en janvier 2016 et je fus contraint de vendre mon logement pour rembourser mes dettes contractées auprès de mes proches et me constituer un nouveau capital me permettant de voir venir. Dans les mois qui suivirent, je me plongeai à fond dans la lecture d’ouvrages sur le marketing, l’économie du logiciel libre, la démarche Lean appliquée aux start‐ups, les tutoriels en tout genre, et réglai les démarches de la liquidation. Au mois de juin 2016, ma décision était prise de capitaliser sur mes expériences et de redonner vie à Libre Expert sous une forme différente, avec un business model plus pragmatique (en adoptant la méthodologie du Lean‐Startup) et en prenant dans un premier temps le statut de micro‐entrepreneur. Dans le prochain épisode, j’aborderai le nouveau positionnement de Libre Expert.


Patrick Fox
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